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URGENCE MÉDICALE

L'hôpital Laquintinie 
et  la Cud lancent 
le Samu Douala
Les ambulances sont localisées dans 4 Zones de la ville. 

L'Observatoire national sur les changements climatiques (ONACC) tire la sonnette d'alarme dans son Bulletin de
prévisions et alertes climatiques, comptant pour la période du 1er au 10 juin 2024. Plusieurs Régions en général ainsi
que les villes de Yaoundé et Douala en particulier, sont sous la menace de graves inondations avec des risques majeurs
de destructions de maisons, plantations, routes et poteaux électriques. 

Les 6 recommandations 
de la FOCACO au Minsante 
Cette organisation de la société civile demande entre autres
l'interdiction de la vente à l'unité de la cigarette. Pagec 3Page 4

JOURNÉE MONDIALE SANS TABAC
Page 5&6
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Doudou Afritude
Participation des Doudous Afritude au Festival
"Bochum Total" en Allemagne ( Juillet 2023).
La qualité appréciée au-delà de nos frontières !
NB: Vos Doudous Afritude sont désormais
disponibles au supermarché Super U 

Bali-Douala

Infoline : 6 96 76 26 45
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Les 6 recommandations de la FOCACO au Minsante
JOURNÉE MONDIALE SANS TABAC  

Cette organisation de la
société civile demande
entre autres l'interdiction
de la vente à l'unité de la
cigarette.

Communiqué FOCACO 
31 mai Journée mondiale

sans tabac : il n'y a pas que le
coronavirus qui attaque nos
poumons et nous tue, il y a sur-
tout la fumée du tabac qui fait
100 fois plus de ravages.
La Fondation camerounaise

des consommateurs (FOCACO)
tient à rappeler que le tabagis-
me passif tue. Tous les jours,
des milliers de camerounais
notamment des femmes et
enfants sont exposés à la fumée
dégagée par des produits du
tabac tels que les cigarettes. La
fumée du tabac contient plus de
4000 substances chimiques,
dont on sait qu’au moins 250
sont nocives et plus de 50 sont
cancérigènes.
nos revendications sont les

suivantes :
-repression forte de la publici-

té en faveur du tabac, de pro-
motion et de parrainage du
tabac.
- l’instauration des paquets de

cigarette « neutre » : sans logo,
de couleur unique
-l’interdiction de la vente à l’u-

nité des cigarettes

- Interdiction de la vente
ambulante des produits de
tabac
-l'interdiction de fumer dans

les clips vidéo 
-l’interdiction de fumer dans

les lieux publics fermés, notam-
ment à l’intérieur des débits de

boissons : les cafés, les snacks,
les bars, et discothèques.
(é) Alphonse AYISSI ABENA
Président exécutif FOCACO

Le prix du pain subventionné, quadruplé pour la première fois en 30 ans
EGYPTE

Les autorités égyptien-
nes ont fait part mercredi
29 Mai de la hausse du prix
de vente du pain subven-
tionné qui va quadrupler
dès le 1er Juin. Il s’agit de
la première augmentation
du genre en 30 ans dans
ce pays dont la crise éco-
nomique ne cesse de s’ag-
graver.

Le prix de vente du pain
subventionné va quadru-
pler à partir du 1er Juin
2024 en Egypte.
L’annonce a été faite

mercredi 29 Mai par le premier minis-
tre Moustafa Madbouli. Selon ses
indications, la galette de pain vendue
à cinq piastres l’unité sera désormais
vendue à 20 piastres.
Cette décision selon le chef de

gouvernement égyptien, s’explique
par le fardeau financier que repré-
sente la subvention du pain pour les
finances publiques.
C’est la première fois en 30 ans

que ce pain subventionné dont béné-
ficient 71 millions de personnes va
connaître une hausse. Si le prix du
pain a été maintenu au fil des ans, la
taille des galettes subventionnées à

elle rétrécie en Egypte, un pays frap-
pé par une des pires crises écono-
miques de son histoire.
Exacerbée par une dévaluation de

la livre égyptienne qui a perdu près
des deux-tiers de sa valeur face au
dollar, l’inflation a atteint 39,7% en
Août 2023, soit son plus haut niveau
historique. L’inflation sur les denrées
alimentaires a dépassé les 70% en
Août 2023. Déjà contraintes ces der-
nières années à mener des réformes
économiques pour satisfaire les
bailleurs internationaux, les autorités
comptent également supprimer une
partie des subventions sur le carbu-
rant et l’électricité.
Le Premier ministre Moustafa

Madbouli a cependant rassuré merc-
redi que les autorités étudiaient la
possibilité de réformer le système
actuel de subventions pour aller pro-
gressivement vers le versement d’al-
locations financières.

Source: Eureka
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"La propreté commence là où chacun d’entre nous se trouve."  
Proverbe Africain

La maîtrise des risques en
entreprise est un enjeu cru-
cial pour garantir la sécuri-
té, la performance et la
pérennité des organisa-

tions. Si elle est souvent considérée
comme une responsabilité collective, il
est essentiel de reconnaître que
chaque individu au sein de l’entreprise
joue un rôle clé dans ce processus.
Chaque collaborateur a la responsa-

bilité de respecter les procédures, les
règles de sécurité et les bonnes pra-
tiques. Il doit signaler tout danger ou
situation à risque qu’il observe dans
son environnement de travail.
La vigilance individuelle est donc

essentielle pour éviter les accidents, les
erreurs et les incidents.
C’est dans ce contexte que le

Cabinet Go Ahead Africa Ltd en colla-
boration avec l’Esqese, l’École
Supérieure pour la Qualité,
l’Environnement, la Santé et la Sécurité
en Entreprise (ESQESE) de Lyon, Paris
et Toulouse a organisé du 30 au 31 Mai
2024 au Siège du GECAM à Douala, la
6e édition du Forum National sur la
QHSE.
En plus des ateliers, conférences et

tables rondes qui ont marqué cet évé-
nement, le Cabinet Go Ahead Africa Ltd
a animé une Master Class portant sur le
thème : Leadership et développement
d’une culture de la maîtrise des risques
en entreprise.
Les 60 participants présents ont ainsi

eu l’opportunité de s’approprier les 6
rôles du Leader dans la maîtrise des
risques à savoir :
1. Définir une Vision commune et

partagée
2. Communiquer activement et sen-

sibiliser
3. Intégrer la sécurité dans les deci-

sions stratégiques
4. Favoriser la collaboration entre les

équipes et le partage des ‘best pratices’
5. Valoriser les comportements

sécuritaires et réagir de manière appro-

priée en cas de non-respect des règles
6. Incarner les valeurs de Sécurité au

quotidien
La maîtrise des risques est un effort

collectif, mais chaque individu doit être
conscient de son rôle et de sa respon-
sabilité. C’est en conjuguant les efforts
de tous que l’entreprise peut réduire les
risques et créer un environnement de
travail sûr et performant.

Respect et Admiration pour nos
Experts internationaux  et nationaux

pour leur disponibilité et leur profes-
sionnalisme.
Mille mercis à toutes les entreprises

qui nous ont fait confiance en inscrivant
leurs collaborateurs. 
Nous avons définitivement tout un

continent à bâtir !

📞 (+���) 698391571 | 677823612
📩 info@goaheadafrica.net

🌐 goaheadafrica.net
https://lnkd.in/dT288h_B

Yaoundé et Douala sous la menace des inondations
L'Observatoire national

sur les changements cli-
matiques (ONACC) tire la
sonnette d'alarme dans
son Bulletin de prévisions
et alertes climatiques,
comptant pour la période
du 1er au 10 juin 2024.

Ladite période sera mar-
quée par un risque d'enre-
gistrer des cas d'inondation
dans la région du Centre
(Yaoundé -centre;

Nkolbison) suite aux fortes pluies qui
pourraient se concentrer sur des espa-
ces de temps très courts par rapport à
la normale.
L'ONACC alerte, en même temps,

sur les risques d'inondation dans les
régions du Nord-Ouest (Bamenda,
Mbengwi, Batibo, Bamessing,
Bambelang); de l'Ouest (Bafoussam,
Dschang, Foumban, Foumbot); de
l'Adamaoua (Mbe, Nkarna Manga,
Wak, Djaoro Ndo); du Littoral (Douala
II, IV, V, Yabassi, Edéa, Nkongsamba),
du Sud-Ouest (Limbe, Muyuka), en plus
des destructions de maisons, planta-
tions, routes, poteaux
électriques...dans les régions du Sud,
du Nord et de l'Extrême-Nord.
Au regard de l'ampleur de la menace

(toutes les régions sont concernées) et

du nombre important  de victimes
potentielles, l'Association des journalis-
tes camerounais pour l'agriculture et le
développement (AJAD) invite le gou-
vernement à ne pas faire les médecins

après la mort. C'est maintenant qu'il
faut mobiliser les médias, les popula-
tions, les forces vives et les dispositifs
de prévention. 

C'est maintenant qu'il faut AGIR !

Thierry Djoussi
Président de l'AJAD

674377796
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La communication de Yeye Maryse Tongo Douala Bell 
AN 2 DE LA CATASTROPHE DE DIKOLO

Nyasam 
Bedube bese
Bona tete, Bona Yéyé
Bandolo o mulema.
Bona tete, bonayeye
Il était une fois DIKOLO,

un village au destin fée-
rique.
Un beau village qui se

m'irait au clair ruisseau de
tous les NDIMSI.

Ce matin-là,
Très tôt, ce
fameux 14 mai
2022,  jour
noir, d'une tra-

gédie difficilement effaçable,
le village Dikolo, brutalement
réveillé par le bruit infernal
des engins de la mort, n'en
revenait pas, n'en croyait
pas ses yeux.
Les femmes, les hommes,

les enfants, les jeunes et
moins jeunes, certains les
yeux hagards, les autres
pleurant à chaudes larmes
déambulaient d'un bout à
l'autre de la rue de
Koumassi.
D'autres, encore assis à

même la chaussée, obser-
vant ce spectacle apocalyp-
tique. D'autres enfin, pris de
vertiges, tournaient en rond
à perdre l'équilibre.
Je reconnaissais mes

parents, mes amis, courant
dans tous les sens, essayant
de rattraper une ou deux
choses, de sauver un ou
deux documents, de mettre à
l'abri un ou deux souvenirs.
Ils devenaient fous. Les bras
levés implorant NYAMBE.
Mais NYAMBE avait décidé

de ne rien faire et NYAMBE
n'intervint pas.
Les engins lourds, sourds

encouragés par les forces de
l'ordre, continuaient leur
besogne, avançaient sans
hésitation, marchaient sur la
vie et détruisaient des vies.
Ces personnes, convain-

cues d'exécuter une mission
de l'État du Cameroun, sans
le savoir travaillaient pour
une cause condamnable, et
en parfaite illégalité.

Mais NYAMBE avait décidé
de ne rien faire, et NYAMBE
n'intervint pas.
En fait, croyez-moi, 
Cette épreuve douloureuse

était paradoxalement, la
semence, la graine du bon-
heur. 
Dikolo et ses habitants

allaient connaître un autre
destin. 
Oui, des grandes douleurs

naissent de grands bon-
heurs. Les femmes le

savent. Des cendres grises
jaillissent une belle flamme
d'un feu crépitant, qui illumi-
ne dans le noir et réchauffe
dans le froid.
Mes chers parents, peuple

du Cameroun. Le Cameroun,
pays de droit, vous a donné
raison. Sans l'ombre d'un
doute, Dikolo appartient aux
Dikolois. 
Croyez-moi. C'est le début

d'une belle aventure. Vos lar-
mes seront essuyées, vos

blessures pansées. 
Tout notre espoir repose

sur l'État du Cameroun pour
les réparations espérées.
Pour la valorisation de ce
site historique. Afin que le
Droit ne soit pas seulement
dit mais surtout que le Droit
répare.
Dikolo fera partie des plus

beaux sites de notre belle
Cité. Dikolo brillera de mille
feux et fera la fierté et l'épa-
nouissement socio-écono-
mique des Dikolois et du
Canton Bell.
Pour clore mon propos je

voudrais:
-Dire merci aux organisa-

teurs qui ont pensé que je
pouvais prendre la parole au
cours de ce rituel important.
-Présenter mes félicita-

tions et dire tout mon respect
aux Dikolois pour leur rési-
lience légendaire et salvatri-
ce dont l'icône demeure
Charles MOUKOURI Bell
Féliciter tous les acteurs

qui, dès le premier jour, ont
soutenu ce combat (le col-
lectif, les jeunes de
Bonadibong, de Deido, de
Bonassama, les membres de
la commission Ivaha Diboua,
les avocats, les médias,
notre frère Elimbi Lobe, les
hommes de Dieu, et toutes
les bonnes volontés qui se
sont mobilisées 
Et pour finir, regretter le

décès de nos bien-aimés,
victimes directes ou indirec-
tes de cette catastrophe.
Je n'ai aucun doute que le

chef de l'État, j'ai nommé le
Président Paul Biya, instruira
dans les jours à venir, la
résolution de cette situation
de plus en plus insoutenable.

Vive Dikolo 
Vive les Dikolois 

Vive le Cameroun et son
illustre Guide, le Président

Paul Biya, le seul vrai
Protecteur des minorités.

Je vous remercie pour
votre écoute bienveillante.
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DÉCOUVERTE

Le musée de l’eau de Bona'anja Siga-Bonjo
OÙ PASSER SON WEEK-END OU SES CONGÉS DANS LE NKAM…?

I. LE MUSEE DE L’EAU 
1. Localisation
Le Musée de l’eau de Bona'Anja Siga-

Bonjo (inauguré en 2019) est localisé dans
la chefferie Bonanja Siga Bonjo dans le
Nkam à Yabassi dans le canton Wouri-
Bwele. Il est situé dans la localité de
Bona’Anja Siga Bonjo, à quelques kilomèt-
res de la ville de Douala au Cameroun, pré-
cisément sur la rive droite du fleuve Wouri,
dans le canton Wouri-Bwele. A partir de
Douala, capitale économique du Cameroun,
deux itinéraires sont possibles pour se ren-
dre au Musée :

- Par voie routière : Bonabéri-Békoko-
Souza-Carrefour Kaké – Miang –
Mangamba – Bona'Anja – Siga Bonjo (50
Km environ)

- Voie fluviale : Bonamouang (Akwa
Nord) – Bonjo (20 Km)

2.Objectifs du musée
Le Musée de l’eau, entendu comme

Environnement, Art et Univers social chez
les Sawa, est un concept original qui utilise
les ressources du musée pour montrer les
différentes facettes de cette denrée inépui-
sable. L’eau est source de vie, symbole de
fécondité, de fertilité et de spiritualité. Ce
concept ambitieux, dont la traduction spatia-
le est perceptible à travers un parcours
muséographique scientifique, interactif,
ludique et pédagogique, est né de la volonté
de son promoteur de mettre en lumière :

- La mémoire de la culture matérielle et
immatérielle des cantons riverains du bas-
sin du Wouri ou de ses affluents. II s’agit de
Malimba, Bell, Akwa, Deido, Bele-Bele,
Bassa-Wouri, Bakoko-Wouri, Bakoko-
Dibombari, Pongo, Wouri-Bwele, Wouri-
Bossoua, Bodiman, Yabassi, Dibeng-
Ndokbele, Abo nord, Abo sud, etc.

- La mémoire de la culture matérielle et
immatérielle des peuples du grand littoral du
Cameroun ;

- Le trait-d’union créé par l’eau entre les
communautés et la construction de la nation
camerounaise.

En effet, le fleuve Wouri/Nkam tire sa
source dans le département de la Menoua
situé dans l’hinterland. Il constitue donc un
lien entre les peuples côtiers et ceux du
reste du pays et même au-delà.

Le Musée de l’eau a pour objectifs de :
- Révéler au public, à travers un parcours

muséographique, scientifique, ludique,
interactif et pédagogique, le rôle que joue
l’eau, au fil des siècles.

- Présenter également les fondements
culturels des communautés de l’eau et sin-
gulièrement des Sawa du littoral camerou-
nais.

- Mettre en exergue l’histoire et le vécu

des principautés et communautés de la
côte, notamment les interactions entre les
tribus côtières, celles de l’hinterland et l’élé-
ment occidental qui constituaient déjà, dès
le 15e siècle, une plateforme du dialogue
des cultures pour le vivre-ensemble.

Le musée de l’eau se positionne à la fois
comme un musée d'art (plastique/musique
/danse sawa), un musée des sciences de
l'homme histoire/ethnologie/anthropologie),
mais aussi un centre d'interprétation de
l'histoire du Cameroun (photos et docu-
ments historiques) dont une partie importan-
te s'est nouée sur les berges du Wouri.

3.Collections du Musée
Les collections du musée de l’eau valori-

se une triple thématique : Environnement
(E), Arts (A) et Univers (U) social chez les
Sawa. Elles présentent entre autres : les
généalogies, les systèmes de parenté, le
pouvoir traditionnel, l’organisation sociale,
la cosmogonie, etc.

Le musée est consacré à la culture
Sawa, à travers le prisme de l’eau, et mont-
re toute l’importance de celle-ci dans la vie
et dans la culture des Sawa : rites et tradi-
tions, mais aussi cuisine, beauté, et vie
sociale. On retrouve ainsi des attributs du
pouvoir chez les sawa (tabourets, trônes
royaux, tenues traditionnelles, masques tra-
ditionnels), des objets de la vie quotidienne,
mais aussi des proues de pirogue (tangé).

4.Architecture du musée
L’architecture du musée de l’eau puise sa

source de la physionomie singulière de l’en-
vironnement aquatique. Son écriture s’ap-
puie sur des symboles forts de la cosmogo-
nie et de la cosmologie sawa : le musée res-
semble à une maison placée dans une piro-
gue posée sur des pilotis. Sur les façades
parsemées de symboles totémiques et
aquatiques, le bleu et le blanc, couleurs de
la mer, dominent. Les pilotis, qui soutien-
nent l’embarcation, sont visibles en saison
sèche et invisibles en saison pluvieuse à
cause de la montée des eaux. Alors le
musée de l’eau, tel une pirogue qui tangue
sur le Wouri, apparaît dans toute sa majes-
té. Le cadre rural et la proximité du fleuve
Wouri offre l’avantage d’un climat doux et la
végétation environnante, donnant par leur
verdure, une beauté exceptionnelle et une
offre de quiétude et d’apaisement. Le
musée de l’eau s’inscrit dans son environ-
nement immédiat et est porteur de dévelop-
pement urbain à Siga-Bonjo.

II. VILLAGE BONA'ANJA 
SIGA-BONJO

Siga Bonjo, siège administratif de la chef-
ferie de Bona’Anja est un fief ancestral

exploité dès le 18ème siècle par les fils de
Bona’Anja et subséquemment peuplé, sous
l’impulsion du chef Bossambé Epellé. Situé
sur la rive droite du fleuve Wouri, en face de
l’île Wouri (qui abrite en partie les villages
Bonjo, Bonépéa, Mutimbélembé et
Munjamussadi), Siga Bonjo est frontalier au
Nord et à l’Ouest de Mangamba (canton
Abo Nord) dont il est séparé par la limite
administrative entre les arrondissements de
Yabassi (Nkam) et de Fiko (Moungo). À
l’Est, il est délimité par un cours d’eau et est
frontalier du village Bonéko au Sud.
Longtemps défavorisé par son enclave-
ment, Siga Bonjo est aujourd’hui une locali-
té en plein essor, à la faveur de l’ouverture
et de la construction par l’État en 2011 de la
route Mangamba-Bonjo.

Bona’ Anja Siga Bonjo est une chefferie
traditionnelle de 3ème degré, située à
quelques kilomètres de la ville de Douala,
dans la localité de Siga-Bonjo, sur la rive
droite du fleuve Wouri. Elle relève adminis-
trativement du canton Wouri-Bwelé, arron-
dissement de Yabassi, département du
Nkam, région du littoral, Cameroun.

III. LE CANTON WOURI – BWELE
Le canton Wouri Bwele est limité au Sud

par l’arrondissement de Doula 5ème
(Village Bonangando Akwa et Ngombé
Canton Bassa), au Nord par le Canton
Wouri Bosoua, à l’Ouest par les Cantons
Abo Nord et Abo Sud, au Sud-Ouest par le
canton Bakoko de Dibombari, à l’Est par le
canton Dibeng-Ndokbelé, au Sud-Est et au-
delà de la Dibamaba par le Canton Bakoko
du Wouri (Arrondissement de Douala
3ème).

Le canton Wouri Bwele compte 17 villa-
ges : Bona’Anja,
Bonamengue,Bonelo,Bonépéa, Bonindi,
Bonjo,Bwene, Malamboa, Moundja-
Moussadi, Moutimbelembe, Ndokbaken,
Nono, Massoumbou, Tonde Carrefour,
Nkolmbong, Qiwom, Tonde villa (New-
Bwele).

Les lieux sacrés :
- Le Sanctuaire de l’Effa Bossamba. Ce

sanctuaire tient son nom du chef Bossambe
Epelle de Bona’Andja Bonjo dans la famille
Bonabwaka. L’Effa Bossamba est le siège
des Miengu, Site emblématique, théâtre des
mythes et des légendes mystérieuses,
témoin des grandes cérémonies rituelles.
C’est l’endroit le plus profond du Wouri (15
m).

- Le Baobab sacré de Bonabwaka –
Bon’Anja (Bonjo).

- Le Mausolée du Chef supérieur
Edjenguele Belle.

Le canton Wouri Bwelé tient son nom de
Bwelé, premier fils de Ewodi Mudibé Mbedi
Mbongo. Le terme Wouri/Wuri vient de l’al-

tération phonétique de Ewodi par corruption
du D en R dans le douala archaïque (à l’ins-
tar de Bonabedi transformé en Bonabéri,
Dibombadi en Dibombari, Moukoudi en
Moukouri, etc.) et par élision du E. Ce qui
donna la transcription du terme en Wori par
les anglais, Wuri par les Allemands et Wouri
par les Français.

Sources : 
- Musée de l’eau de Siga Bonjo

- https://museedeleau.org/presenta-
tion/

- https://ewodi-wouri-bwele.org/.../le-
canton-wouri-bwele
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